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Édito
Béatrice Clavel-Inzirillo

PLAN

Jean-Marie Besse, l’héritage d’un homme de transmission

TEXTE

Jean- Marie Besse, l’héri tage d’un
homme de transmission
C’est un homme dont les pas ont long temps résonné dans les couloirs
feutrés de Lyon 2, à l’Institut de Psycho logie dont il fut le Direc teur,
un cher cheur à la voix grave et posée, une figure discrète et pour tant
centrale dans le champ de la psycho logie du déve lop pe ment, un
péda gogue engagé, un passeur d’idées, un tuteur de trajec toires...
Jean- Marie Besse nous a quittés, mais son empreinte demeure vive et
profonde. Ce numéro de Canal Psy lui rend hommage en accueillant
les témoi gnages de celles qui furent ses étudiantes, ses
colla bo ra trices, ses héri tières intel lec tuelles, et parfois tout cela à
la fois.
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Dans ces pages se dessine un portrait pluriel et émou vant. Il n’a rien
du pané gy rique figé. Au contraire, il fait résonner les multiples
facettes de l’homme, du cher cheur, du forma teur et de l’intel lec tuel
engagé. Jean- Marie Besse, insti tu teur de forma tion, n’a jamais rompu
avec son atta che ment aux enfants, à leur parole, à leur pouvoir d’agir,
à leur déve lop pe ment dans toutes ses dimen sions. Ce fil rouge
traverse sa carrière, de ses travaux fonda teurs sur l’appro pria tion de
l’écrit jusqu’aux recherches plus récentes en lien avec les pratiques de
média tion et la lutte contre l’illettrisme.
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Les contri bu tions réunies dans ce numéro montrent comment Jean- 
Marie n’a cessé de conju guer rigueur scien ti fique et enga ge ment
humain. Isabelle Montésinos- Gelet rappelle son rôle décisif dans
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l’adap ta tion fran co phone des travaux d’Emilia Ferreiro, et la manière
dont il a su, avec finesse, proposer une modé li sa tion alter na tive aux
concep tions du déve lop pe ment de l’écrit, centrée non sur les
manques, mais sur les préoc cu pa tions des jeunes scrip teurs. Elle
montre aussi comment son enca dre ment, à la fois exigeant et
bien veillant, a semé les graines d’une lignée québé coise féconde
autour des « ortho graphes appro chées ».

Marie- Paule Thollon- Behar, quant à elle, évoque une autre facette du
travail de Jean- Marie Besse  : celle du cher cheur de terrain, du
prati cien en lien étroit avec les profes sion nels de la petite enfance.
Leur colla bo ra tion autour des recherches- actions menées dans les
crèches ou auprès d’enfants défi cients visuels illustre combien il
croyait aux vertus de l’obser va tion partagée, de la co- construction
des savoirs et de la forma tion par la pratique. À ses yeux, le cher cheur
n’était pas un expert loin tain, mais un accom pa gna teur respec tueux
des compé tences de terrain, soucieux de trans for ma tion sociale
autant que de produc tion de connaissances.
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Sophie Ignac chiti, la dernière docto rante de Jean- Marie, rappelle
avec émotion combien il a su accueillir les ques tion ne ments
émer gents, parfois désta bi li sants pour les cadres établis. À travers
leur travail sur les premières inter ac tions des tout- petits avec le livre,
c’est encore la figure du média teur qui appa raît : celui qui ouvre un
espace, qui écoute, qui ajuste, qui accom pagne sans imposer. Leur
réflexion commune sur le maillage des modèles d’appro pria tion du
livre chez le jeune enfant et ses parents prolonge le travail de Jean- 
Marie dans un champ qu’il n’avait pas initia le ment exploré, mais dans
lequel il a su s’aven turer avec curio sité et confiance.
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Florence Borjon Sultan témoigne de son rôle déter mi nant dans la
forma tion des psycho logues scolaires à Lyon. Il prônait une approche
inté gra tive de la psycho logie, mêlant théorie, clinique et enga ge ment
insti tu tionnel. Il savait accom pa gner les étudiants dans leurs
recherches, même lorsqu’elles s’éloi gnaient de ses propres
théma tiques, avec une curio sité et une ouver ture rare.
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Anne Mességué et Karen Petiot rappellent comment Jean- Marie
Besse a su faire le lien entre l’univer sité et les poli tiques publiques,
notam ment dans la lutte contre l’illet trisme. Son travail a contribué à
la créa tion d’outils de mesure utilisés par l’INSEE et à la struc tu ra tion
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de l’ANLCI. Il a toujours valo risé les savoirs issus du terrain, en
inté grant les profes sion nels et les personnes concer nées dans
ses recherches.

Pour ma part, Jean- Marie était plus qu’un collègue, il était un ami. La
croisée de nos chemins s’est faite à plein d’endroits de nos vies. La
première fois que je l’ai rencontré, j’étais une jeune lycéenne : il était
le père de mon amie Cathe rine. C’est ce jour- là que j’ai évoqué pour la
première fois avec lui, sans connaître encore son métier, mon intérêt
pour la psycho logie. Monique, son épouse, était là, présente, à ses
côtés. Plus tard, étudiante en ortho phonie, alors que je ne proje tais
pas encore de rejoindre l’univer sité Lyon 2 pour y étudier les sciences
du langage et la psycho logie, je suis allée le rencon trer pour parler de
mon mémoire de recherche sur les travaux d’Émilia Ferreiro. Nous
parta gions tous les deux l’héri tage piagé tien de la psycho logie et de
l’épis té mo logie géné tique. Puis il a succédé à mon direc teur de thèse,
pour me permettre de rejoindre son équipe, le psyEF, en tant que
Maître de Confé rences, et nous avons ensemble créé le premier
master de Psycho logie du Déve lop pe ment. Je pense ici à tous les
futurs psycho logues que nous avons formés ensemble et à la
conti nuité, avec le master PEF aujourd’hui.
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Nos attaches géogra phiques, dans l’agglo mé ra tion lyon naise comme
en Haute- Loire, ont encore multi plié les occa sions de se retrouver, de
partager, de réflé chir ensemble. Ces liens humains, profes sion nels,
intel lec tuels, tissés au fil du temps, consti tuent pour moi une trame
précieuse, faite de confiance, d’exigence partagée et de fidélité.
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Ce qui relie ces témoi gnages, c’est d’abord une grati tude. Celle qui
naît envers un compa gnon de route qui vous aide à penser, vous
soutient sans vous enfermer, vous pousse vers l’auto nomie tout en
restant présent. Jean- Marie Besse était un tuteur au sens fort du
terme : il soute nait la crois sance, il croyait dans les possibles, il faisait
confiance. Il était de ces univer si taires pour qui la recherche n’a de
sens que si elle trans forme, éclaire, éman cipe. Son auto rité venait de
sa cohé rence, de sa géné ro sité intel lec tuelle, de son atta che ment
inal té rable à l’enfance comme terri toire de tous les possibles.
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Jean- Marie Besse laisse une œuvre, certes, mais surtout une manière
d’être au monde, à l’autre, au savoir. C’est cela que ce numéro entend
faire vivre : non pas une clôture, mais une transmission.
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